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À Toudou




Présentation des perchonnages principaux




Au pays de Chonland, la vie continue en dépit des dégâts provoqués par les inondations. La petite tribu de Pouikland va enfin pouvoir retourner au village et reprendre ses habitudes avec une excursion au cœur de la forêt afin d’y trouver de bonnes choses à manger en prévision des mauvais jours ! Certains chons ne font pas partie de la randonnée et restent au village tandis que trois autres chons mènent une vie de roi dans le parc du château de Fléville...
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Le roi Toudou : vit désormais une vie paisible sur la propriété d’un château du XVe siècle construit par les humains, en compagnie de ses fidèles chonpains Prosper et Palmito sans se soucier du lendemain avec de la nourriture en abondance.
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Bella : Fille de Toudou et maman de Bambou et Lila. La grande Buldochonne est toujours aussi brutale à l’égard de ses congénères. Elle ne recule devant rien pour satisfaire sa gloutonnerie et dévore tout ce qui se présente à portée de sa truffe. En égoïste confirmée, elle ne laisse aucune miette pour les autres !
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Rafale : Père de Cyclone et Ouragan. N’a qu’un seul objectif dans sa vie : s’approprier le château de Pouikland pour remplacer Toudou, ce qui n’est pas une mince affaire quand il remarque que ses deux grands fils ont le même objectif.
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Opale : Maman de Cyclone et Ouragan et grande chonpine de Brindille et Manga. Très maternelle avec ses enfants, elle les surveille de près !
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Cyclone : est devenu un grand chon gris, beau et têtu. Comme son père, il cherche à prendre la place du trône de Toudou et à avoir le privilège de devenir le nouveau roi de Pouikland.
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Ouragan : De carrure imposante et large d’épaules comme son père Rafale, il est bien plus gentil que son frère Cyclone, sauf quand il s’agit de défendre sa place dans le château de Toudou pour devenir lui aussi le roi. Il n’hésite pas à montrer ses crocs à son frère.
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Brindille : Bras droit de Manga, elle soutient sa chonpine en toutes circonstances et devient dans ce tome la nouvelle souveraine du village pour remplacer Manga trop fatiguée par les dernières intempéries.
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Casper : Polichon du village, il est là pour faire régner la paix entre les mâles et les femelles qui se chamaillent sans cesse pour des broutilles.
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Arctique : Shérif du village de Pouikland, qui, avec le temps, vieillit et se fatigue.
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Prologue


En ce début d’automne, une légère brise fraîche venait chatouiller les vibrisses de deux petites boules de poils grises, qui se reposaient au sec dans la hutte des castors. En dépit de la pluie qui tombait en continu depuis plusieurs jours, Ouragan et Cyclone étaient bien abrités et au chaud. Couchés l’un près de l’autre, ils observaient le paysage, se demandant quand ils pourraient enfin retourner au village de Pouikland. Chose surprenante, ils se trouvaient en lieu sûr sur la Moselle dans la demeure de leur ami, Nestor le castor, alors qu’ils étaient entourés d’eau. Loin des inondations et des chemins boueux et impraticables, ils passaient leurs journées à se prélasser avec de délicieux légumes à disposition.


Les deux grands cochons d’inde seraient morts si Nestor n’était pas intervenu pour les sortir du piège dans lequel ils se trouvaient trois semaines plus tôt. Lors des dernières intempéries de l’été dernier, les deux gris étaient parvenus à se mettre à l’abri dans une galerie surélevée, qui leur avait évité de mourir noyés. Par chance, Nestor les avait trouvés sur son lieu de passage, car cette galerie faisait partie de son réseau. Les eaux avaient commencé à monter dangereusement, mais le castor, ne craignant absolument pas l’eau, avait transporté les deux pauvres chons affaiblis et terrifiés sur son dos et les avait conduits dans sa demeure. Malheureusement, il avait découvert que trois autres cochons d’inde avaient péri durant la montée des eaux. Il n’avait rien dit aux deux gris, déjà traumatisés par ce qui leur arrivait. Il s’agissait des prisonniers du petit Basile, un cochon d’inde sauvage et atypique, qui, sous ses airs de gentil chon, était un être redoutable. Celui-ci avait disparu sans laisser de traces en laissant à disposition un immense potager composé de bons fruits et légumes. Chaque jour, Nestor venait s’approvisionner et revenait avec un sac rempli de victuailles qui faisaient le bonheur des chons et de la famille de Nestor.


La journée était bien avancée quand le soleil vint enfin percer le ciel gris ardoise qui prenait une teinte colorée. Ses rayons chauffaient agréablement le museau de Cyclone et Ouragan, assis à l’entrée de la hutte. Les deux grands chons s’absorbèrent à la contemplation des arbres, rêvant déjà de leur retour parmi leurs congénères. Leur inactivité commençait à les peser. Ils levèrent la truffe, inhalant les douces effluves automnales. Si la pluie cessait de tomber, ils pourraient bientôt retourner dans leur monde.


[image: ]




1. Sur le chemin du retour


Les intempéries du mois d’août n’avaient épargné aucun habitant de la forêt de Haye. De nombreux animaux n’avaient pas survécu à cette terrible tempête. La plupart se retrouvait sans abri car leur demeure était devenue inhabitable suite aux inondations qui avaient tout détruit. Les sources d’alimentation possibles avaient été elles-même ravagées par les fortes pluies et la forêt n’était plus qu’un tapis de boue, difficile d’accès. Plus une seule baie, plus un seul brin d’herbe n’étaient disponibles et les feuilles comestibles de certains arbres avaient jauni suite aux fortes chaleurs. La récolte des fruits d’automne ne s’annonçait pas sous son meilleur jour. Elle serait pauvre. C’est ce qu’avait constaté Gulliver l’écureuil qui sautait de branche en branche à la recherche de délicieux glands tombés sur le sol détrempé et malheureusement gâtés.


Les habitants de Pouikland avaient eux aussi subi le même sort que les animaux de la forêt. Ils n’avaient pas pu rentrer immédiatement de leur longue excursion, car d’immenses nappes d’eau les avaient encerclés. Peu débrouillards, ils ne se seraient risqués pour rien au monde à mouiller leurs petites pattes dans cette eau dangereuse. Ils avaient survécu comme ils avaient pu. Les plus fragiles malheureusement n’avaient pas été épargnés. L’humidité n’aidant pas à vivre dans un environnement sain, certains étaient tombés malades.


Les chons de Pouikland, grâce au retour du soleil depuis quelques jours, étaient en route vers leur village, le cœur lourd. L’un des leurs n’avait pas survécu, trop vieux et affaibli pour affronter une telle intempérie. C’était le papy Pluton, qui, en tentant de protéger les deux jeunes sœurs, Athéna et Athika, avait malencontreusement glissé du tronc sur lequel il se trouvait. Il avait été emporté par les eaux, laissant les siens dans un état de torpeur indescriptible. Pluton était leur fierté par son grand âge, son extrême gentillesse à l’égard des plus jeunes, par sa bonté et sa volonté de toujours laisser aux autres sa part, quitte à mourir de faim. Un autre chon n’était pas en très grande forme. Togo avait attrapé un coup de froid, qui avait évolué en pneumonie. Fiévreux, il était incapable de marcher seul, si bien que Casper et Potiron le transportaient sur une sorte de civière qu’ils avaient fabriquée à l’aide de branches et de feuilles épaisses.


La tribu longeait la Moselle, qui était leur point de repère pour s’orienter. La route était encore longue avant de retrouver leur village. Ils se trouvaient à proximité du château de Fléville sans se douter une seule seconde que Toudou, Prosper, ainsi que Bella et ses enfants vivaient des journées bienheureuses, loin des ravages provoqués par les intempéries. Ils n’avaient pas à se préoccuper de chercher leur nourriture et vivaient au chaud dans des maisonnettes douillettes avec tout le confort à portée de truffe. Manga, Brindille, Milka, Glouton, ainsi que Merlin profitaient aussi de ce confort, sans savoir que bientôt, ils retourneraient dans leur village.


Les chons bifurquèrent sur un sentier recouvert de cailloux qui conduisait vers le village de Grouikland. Quand ils s’en approchèrent, ils entendirent le chant d’un coq qui les stoppa net dans leur marche.
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— Qu’est-che que ch’est ? fit Lutin sur ses gardes.


Les chons se regardèrent et haussèrent les épaules.


— Que vous ch’êtes bêtes ! se moqua Roxa. Ch’est le cri d’un oiseau !


— Il est bicharre ton oiseau ! rétorqua Casper. Qu’est-che qu’on fait ? poursuivit-il en se tournant vers Arctique.


— On continue ! On va pas pacher la journée ichi ! Il faut rentrer au plus vite au villache avant la tombée de la nuit, recommanda le shérif.


— Pas queschon qu’on che retrouve encore truffe à truffe avec une horrible bechtiole, répliqua Athèna, la fille de Roxa.
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